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,-~~1~7'f.}~v.~,,~~lA1~;~l~l - ｾ＠ · . :i • . . - · • 
• ";.u •t,•.- ,1i? 1,, 1,1, • •' • • •; · ·· , ' ·- .'t . ~;.!)7•• "";l -~~'.\}:~~~~{:; _ _. . , , . 1 ,,,. _ • ..,i1.,r_;, '\\· ... ." ｾ＠ i,: _ , ,. 

· c\{(: ,;'' .·:du·,10 noven:bre, :~~44,·~ue:~v~it .~;~or~4"{~:i_cet.?~f'la,y~81~.n),~,.~r!f~tJiJ?P?~f, · ,, ~ ·~- -i, 
effet, des dispositions relatives .à. l ~:u;gamsation, . · 'pOhtique ;préypyan~e;·est de :bon · . gure,1pon(} 
du Conseil National du Travail, .cré~. en: · 193(?,'.. .: c_ . • ~éx~l.oppe~il~\,,do la ;politi ,:.l:d'union;~et·J;' 
dont elle avait pris la place. Mais entretemps · : . progrès,social/dont.la '. Con rerlce;'Nationale.:d , 
celle commission a .. été remplac~ elle-même par · · Travail est àujourd'hui 1•· trum.ent' ,e phis. utilè:; 
l'Office National · de Conciliati<;>n, institué par . . Une .âes réalisations es plus · rerriarquables''de \<.. 
arrêté grand-ducal -du 6 octobre. 1945. . la Conférence a été création d'une Eoole Su.; '!l 

Cet Office, qui constitue un .organe de la périeure du Trav · , décidée , s~ . .la proposition;>.;;· 
Conférence Nationale du Travail, est présidé par .do M. lo 'Minist -.du Travail en date du 27 d6-'7,. 
le Ministre du Travail èt se compose d'une corn- cembre i1945. , , / . . . _- .. · .::-... g 
mission paritaire ainsi que d'un _&ervi~ ·adminis"'. · ·. Ainsi.q l'a :proclamé M. ,'Ie; Ministre.à oet~J,~ 

;.:_'.·:·.: .. t.,·-·.:.·,;,···.· tratifrli: Il. ~
1
s
1
t -apf· pe_lé '~- pr~venir~,oµ 1\. aplaQaboir.J~ · . OC9':SÎ0,\1, . 'é,d.u~~11. de. ~a ~-cl~; oujrière. :.~f 

. con ts oo ech s qui n ont pas autrem~p.t uli ·: mahè ,/sociale· el,,. éoono1D1que,rne lc-péut .. être 
.',\ à· une oonciliation;, Si l'Off~çe .lui-même ;n'arrive . qu'.a 'tiigeûse pour .lès re~tions·,~olre'patroiis" . 
;){> \,-' .. pas . à concilier- les parties·: en cause, l~ di!f érend ·: ·, '.' 1 0 . iérsJi'fü .. ces,'diJrniers .oomp· rennentJ~µrs • . 18 
... . ,~: . . . 'ê . • . . . Co . il d'Arb' . .. . , .. ,. . . .......... ,,-· ,., .. •.·. ·,1. ~· . ' \ ' . ·., .. ' ' . t . .,. . 
'tt({;' . P9U.rra · tr~ · w.um1_s ·},, uni .. ,n;sr '. ;1~. _ . • , ,~trage .. ;./i: '. d~.~~.~~~.~~~.i!11,t~~P~.n.~1;1t·; et,:· .. :,. 
;;ff,!\': . .;, ,(, COI_Ilposé A .~n ·.P~ts1~e.nt. ｾ＠ ,,nom~e~ pa,r./_;,le,..01!,1-:-i;.; \ ·. ｾｰｾ＠ ~paAAl~A!~.11~:,ieqrs\~e~~·),Y ,;}:l . " 
J!~lt \:: • .. v~r1;1ement ams1 que .d .. un .~tron,~t ｾ＠ !1n sal~é! t ·· · ·.ou~r1èr~'.14~~\ l~i~~~~~~~l,.'5tJ . :oertaiœ 
:;:_r;6 ·:i ·· · designer pa1; ltls org8:ms~tw~s Pf'OÎ~~~ell~s m-., , : · ~aut,e~;,~ti~l.1!,~}~~~~Cl(lDCteuse,"·:pl .. 09_rppré~ 

l
:i\? :C: téressées. L.acoeptallon de . . la d~c1S1~n arb1tr , ·. •· s1ve .. d~ ~li_!ig~t~~_i.O\>nl:'"a~tées. .~de ,~n-·. ~1~1. 
{{-~:. par. les parties vaut 'ooncl?s1on,d '!-n,contrat. 1-·. ·:_ :·-·~s la·,,ne :M<>nopuqüe:'.;Cœt Ul'C\uo1)l oon~1 . 

· l·. ~/ · · 1ectif., Le~ accor~s ooHect~fs ét~~h~ ou en r~és · · vient· .~e"soumettre,i à :.,sa:·co . ~éh~ns10n~èt l ·.sa: . 
. i>;/ .. · . par 1 ~ffice ~ahof!al de Conciliat_10n r .une ré~ex10n les· é~é~ents J~n • . ~la11X _de la léP,) 
·• k;) :( · / · p~f~ss10.n. dete~mmée pou,rron~ êt · .. décfarés. : . ·lat~? d~: travail, :~?- ~1 ,_ .. , .. ~\~_t_;~e l'~_nomit\,; 

~;;,. dob.hgahon génerale ｾｾｲ＠ lenseinbl de la,pro7_ , politique • . , .. · .,,t :· 1·. · ·:•,::1:-.,.- ,,,:: •··· ·• . ,' : ·:'. ·-•,;; 

1
.-· , · fess1on pour laquelle ils auront. ét oonclus . .' . En créant .cet e . 1gnement, :la ··.Conférence : •. 

,' · . L'ensemble de· ces dispositio , qui tiennent , Nationale dµ Trava· . est donc restée fidèle à la'<: 
compte des intérêts légitimes patronat autant •· grande idée de oo ration, qui est· à la base de 

/ 

. que du. salariat,· est de natu à prévenir effi- sa propre org 1Sli.tion et· a fait jusqu'ici le 
cacement les oonflits · soc' me . et leurs oonsé- succès de ses avaux:. Comme · organisme pari-

. quences désastreuses. En ait, depuis la libéra- tairè, la Con rence rie . pourra vivre et prospérer . 
tion, il n'y a eu au G nd-Duché que de rarelj que dans climat de compréhension mutuelle · 
arrêts de t.ravail de q ques heures et une seule · · · entre · les eprésentants · ~u capital · et du travail. 
grhtl désordonnée 1 fut rapidement réglée par Le_ gro gouvernemental a .k, noble devoir de 
la Commission p taire de Conciliation. . · concir r, le cas échéant, tes• iptérêts divergeants 

A l'encontre ~utres p~ys, la paix: ~ciale _au de~ . ux l?a.rties et de C?~trih.~ par là à l'évo-
Grand.:.Duché Luxembourg a pu être mam- lut n pacifique· de la vie- . sociale · de notre chère 
tenue, même ux moments les plus difficiles de ri~. · · ·· · · · ; 

• 
Reconstruction au Grand-Duché de . ·Luxembourg 

p~r Jos. SCHRŒDER . 
Commissaire général à la Reconstruction 

Historique. • --.. 
Sur 589 localités que comporte le Grand­

Duché, 250 ont . été touchées plus ou moins 
gravement par la. guerre. . 
· Les dégâts sont fort inégalement répartis, 
tant dans l'espace que dans le temps. Les pre­
miers datent de mai 1940, lorsqu'à la suite de 
l'invasion allemande la bande sud· du pays fut' 

. toucMe par l'artillerie de la ligne Maginot. Pour 
leur· réparation, l'occupant avait institué l'Office 
des Dq~unages de guerre qui devait, à la suite, 
s'occuptir de tous les dommages de guerre, tant 
matériels que corporels et autres. Quoique les 
dégâts matériels eussent été plutôt minimes; ledit 
office ne fit procéder pendant la guerre qu'à des 
reconstnictions tout à fait exceptionnelles. 

Pendant l'occupation il y eut un certain 
calme, si l'on fait abstrnction de quelques mil­
liers de bombes lâchées intempestivement par 
l'aviation. 

Les attaques aériennes do mai et août 1944, 
ainsi c1ue · les opérations de retraite des Alle-

8 

mands èn s,eptèmbre 1944; ont par oontre frappé 
des blessurès très douloureuses tant à la capitale 
qu'au ·territoire situé le long de nolre frontière 
E~t. La. capitale a de plus eu des dégâts plus 
ou moins sensibles du fait de l'artillerie à longue 
portée allemande. · 

Survint la meurtrière et · inutile offensive de 
von Rundstedt en décembre 1944 qui a failli 
porter le coup mortel à notre patrie. Plus de la 
moitié du territoire avait élô réoccupée par l'en­
nemi qui pillait et ravageait à camr-joie, dans un 

sentiment non rdreiné de vengeance. 
En 1935, tout .le pays comprenait 58.069 

immeubles bâtis. A la libération définifüe, le 
total des sinistres dépuis le début de la guerre 
se chiffrait à 18.000 immeubles en chiffre rond, 
se répartissant comme suil:~(<.:r:· . · 
10.650 immeubles endommagé's'entre O et 250/o 
3.690 ,, ,. ~· 25 el 500/o 
1.585 ,, ,,, 50 et 800/o 
2.070 ,. 1, ,, 80 et 100 0/o 

nu total donc 17 .995 immeubles privés repré-

' i ., 
1 
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':;": sentant environ· .1/ 3·-de ':tous· les .immeul>les···exis- · i 'de ' zinc =ou:dës' 'tôles ·g!llvaniiiéès. :Ces plaques de. · ;· 
tant à.vânt · la guerre. Le coût de _·ces réparations tôle · ooirè bien posées' et· enduites ·d'une oouèhe 
peut être estimé entre 31/s et 4 milliards de protectrice pourront bien rester une dizaine d'8Jl-
francs luxembourgeois (= belges). Ne sont pas nées. • · 
oompris dans ce chiffre les . dégâts . causés aux C.Omme 'dans toutes les régions touchées par 
bâtiments publics de l'.Etat, aux chemins de fer, . la guerre, ce furent ·su_rtout les vitres qui avaient 

aux routes et chemins tant de l'Etat que des éclaté pat:touL La population s'aidait au début 
communes et des privés, au réseau téléphonique eri . remplaçant fos carreaux: par des planches en 
ainsi. qu'aux réseaux électriques. Le total nen bois ou par du carton. A partir du mois d'avril 
que. des dommages immobiliers sera donc d'en- 1945 il nous fut possiblè . de poser du vèrre 
viron 5 milliards, soit de 18.000 frâncs par tête coulé, en de très ' petites quantités toutefois. 
d'habitant. . · · · , · · , Mais ce fut déjà une a~~lioration · des plus s;en-
. · En présence , d'une situation aussi catastro-. sibles. · · · · ·· · 
phique, le gouvernement grand-ducal institua . en · 

. février 1945 -le · commissariat général à )!1 "re-
. oonstruction. .Le rôle . du .oommissaire. i général· . 
fut principal~im~rit ~ - prendre · en mains:Ja ,re­
construction des immeubles privés, _mais_ , enoore ··· 
de coordonner tous les efforts · tendant!· à ·· la 
·reconstruction du pays en général: ' · 

' . 

Débuiiements. . 
Dès qu'une localité fut libérée, ·.tout le monde 

.. s'y mettait à· l'œuvre avèc une . tenacité inébran­
lable: La première besogne et · 1a plus urgente 
fut de déblayer les rl1es des décombres et im-. 
mondices, qui en certains endroits avaient em­
rê:::hé jusqu'à tout trafic. Les brêches dans les 
murs et les toitures furent 1>9uchées avec "des 
mo . ens de fortune. 

Pour. l'enlèvement des · quantités énormes de 
dé ombres qui pro·:ena:ent tant oos rues que de 
l'in · ériour des maisons, on devait utiliser' les 
engins les plus hé:éroclites, des charrettes à, bras 
d'homme jusqu'au chariot ordinaire. · 

'Mesur~s urgentes et cons~rvatoires. 

Les premières réparations sommaires furent 
presque .toutes faites par les sinistrés ~êmes, 
car même s'il eût été possible c1e · loger .et de 
nourrir de la main d'œuvre étrangère, il fut 
ma·é .. iellement impossible d'en amener dans les 
régions sinistr"és. En effet, l'envahisseur avait 
fait sauter dans . sa retraite tous les ponts sous 
les routes .ainsi que . tous les ponts sous les che­
mins de fer, .à l'exception de la ligne qui lonae 
la frontière Ouest. Il n'y avait plus de téléphone 
du tout sur les trois .quarts du territoire. Les 
rares camions et autobus que l'occupant nous 
arnit laissés étaient sans essenoe. Tous les ma­
té:daux de construction faisaient défaut dans la 
région dévastée. Heureusement que le pays pos­
sédait une réserve appréciable en ciment, ell' 
.ardofaes et en tôles minces laminées. Mais ces 

· produits durent être transportés sur les l<;mgues 
distances par des chariots à traction animale. Le 
bois..,n particulier était très rare et beaucoup de 
dégâfs ultérieurs auraient pu être prévenus, si 
co matériau précieux: s'était trouvé lù pour la 
réparation des toitures. Le carton bitumé, do 
mauvaise qualité et mal posé, était arraché par 
le vent et devait être refait à plusieurs reprises. 
De meilleurs résultats furent obtenus avec la · 
tàle noire d'environ l mm. <l'épaisseur qui 
fut employée plate au début. Nous avons amé­
lioré sensiblement la situation après les premiers 
essais en cannela.nt la tôle à l'instar des plaques 

Répàràtio~: .. . : . :·,'., , .. ,.. 
. : , ;,_ p~~uf oil _il a 1 ét~ : possibl~ Jes : répàratiorui 

dêfinitives . marchaient' 'dès :Ie :: début , de pait affl} · 

. les· mes~:ooriserva~ires.eLurgentès: .'On ·aurait 
abandonné oomplètement le :système des répara­
tions ·provisoires, si les· matériaux de oonstruction 
nécessaires ·et la .'main d'œuvre qualifiée avaient 
été disponibles." Le '.· bois'

1
surtout . continuait à 

manquer et :Je f~t .. enoore aujourd'hui. Le,' verre 
. ne .. ~us . â~vait en . qu~ti_tés ·_, suffisan~ 9~'à. 
partir de f m 1945. , · .: · · . .- . ·. 

· La pénurie 'de la main d'œuvre du· bàliment 
n'avait rien d'inattendu.· Car avant la guerre, 
celte main d'œuvre · suffisait tout juste aux 
besoins d'une oonslruction normale, alors que · 
pendant la guerre les effectifs avaient enoore été 
progressivement diminués de tous .lès éléments 
étrangers, surtout italiens. Une catastrophe 
commè celle qui nous préoccupe devait donc . 
nous prendre au dépourvu. Heureusement, si l'on 
peut dire, que la grosse indu.strie et les minières 
- qui n'avaient que peu souffert pe,ndant la 
guerre - chômaient depuis l'entrée des troupes 
alliées. Ces sociétés, sur l'initiative de notre ｾ＠ . 
nistre du Travail, avaierit · pendant oes longs .' 
moi~ d'inac~n ~ormé d? nombreuses équipes 

1 
de VIDgt à Vlllgt-cmq ouvners; dont chacune ras- • 
semblait par un choix judicieux à peu près tous 
les artisans du bâtiment tels que maçons, char­
pentiers, couvreurs, "é~ctriciens, etc., c'est-à-dire 
ceux dont les ré~ions dévastées avaient le plus · 
pressant besoin. Sans ces équipes il nous eô.t été 
impossible de remédier dès le début aux: situa-

. tions les plus graves. · 
Mais le problème qui nous préoccupait alors · 

· était de loger et de nourrir ces 2.800 artisans el 
ouvriers supplémentaires. Car s'il est vrai quo 
c'est le sinistré qui doit d'abord être logé et en­
suite l'ouvrier, il n'en reste pas inoins vrai que 
si l'on veuf réparer et reoonstruire dans un mi­
nimum de temps, afin de prévenir le plus pos­
sible des dégâts ultérieurs, on est-obligé d'amener 
de la main d'œuvre non autochone. La situation 
était des plus tragi1ue11, parce quo même les 
maisons plus ou moms épargnées étnient oom~ 
piètement dépourvues de tout mobilier et de tout 
bétail, ces choses ayant été intégralement enlevées 

. . ou détr1:1ites par.,les hord~ _ennemies. Au . fur el . 
"" à mesure de l'a\'a1iccmont des travaux, la situa­

tion s'améliorait heureusement de sorte qu'au 
bout de quelques mois il nous fut possible de 
log-er tant la main. d'œuvre ordinaire (environ 
5300 hommes) que les 2800 ouvriers de l 'induslrie. 

9 

.... : ., ..... 

<)j 
. ｾ＠ ; Ｇ ｾｾ＠ 1 J' 
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)~~.·~: ...... ; , .,·\•'• .. ,, , '. ; • . ~··. · . . . 11- · .- ;le, .:. ｾ＠ ·.: .. ; . .,r:~ r ..... , . • _. • ' • • .. . . , , . , , ｾ＠ -. -s~ _ ... : ,. -. 
'~<· (; YI/ U~}:,er~~ dilé'iûine;\\11üi .. èsf d'ailleurs· :propre.{'J'.":\;sy~t-~m~1: "s! f!_oo~pi1te~nt>'èn} bét6ittf i-es~ti~ 
· à 'tous les. piiys dé',;'astés; est.celui-:ci:' Est-il pré.'- . ···ment béton''armé.'' ;r!'- "•·1'- 1

: :l -'i.',:- ·.,; ,::'.•: i,t·:'.::k-' :ff , 
férable de_·réparer tout ._dans -là. mesure :du pos- . ·. i ' .. L'otcûpant;,avait·ilaiss6 1 dans · notre .. pays un. 

· sible sans procéder à un constat préalable des . nombre appréciable de bataqtiements ·en bois, don(· 
dégâi.s ou vaut-il. mieux: dresser tout <l'abord l'ex- la plupart ·avait appartenu ;~u ' service obligatoire'! 
pertise ~t réparer seulement après? Noi.ts esti- du travàil ·• (Reichsarbeitsdienst). Tous oes' bara.:-;' 

· mons que ｾ＠ ~à.as . tous. les p~ys intéressés -la ~é- quements :~nt. èt6 ~ansférês dans les ' régions~.·: 
ponse a, .ete ··,!a , même: Reparer le plus vite. dévastées ou ils ont· été aménagés en demeures.'; 
possib!e(sa~s sè soucier d'une expert~ .. Ca(il . provisoires,. 1 

• • •• ; '. ···.,;. .. :." •• • • : -. 

est-:'. éV1dent , que pendant tout · le temps que les : · ·.:Notre pays· a en outre reçu· du « Dori Suisse > .'. 
e_xperti.sès · auraient demandé. - en supposant par l'entremise di l'« Entr:aide ouvHère,, envirÔn '.'. 
e11~~e(qu'o.à .. .ai~; ?Ï9po~t?u, personnel ~e~~iq~e · ｾ＠ 2~600 .~~- de _l:>araquë·~nls ,en.~bois,ë }é,) ,,1r.·· ~:.: ,fi'~,: 
en nombre suff1san~ '-:c. les . d~gô.t_s ,aurruent·.aug- . 1 

... · · •f:L~-fot>ût;·total ·.ides·1_hab1taho.l)s~"prov~_rres" a/ 
:c. . monté dans une mesure non Justifiable; ·.Au Jour-. , été (deÛ26.943.375; francs:; luxembourgeois,r c'est~ 
.' :./,~-i:~'l11û; !°"toutefois \où'i les :i inesuèes '· ooiiserv~toi.rè~ ( : ·i:,à..:aire·ia1e11viron)1.630•,franës'·lé :ful.:ooùverL!tf;' . 
?<','}Jsôn~t,prêfque!ëntièrémeilt{aêhè~éè_s ... inoi.ts:18è1iian-' .;·· .. ::,//,,;\lfLé{iiômbrel,total,déit)m6iiâ.ges'îlogés:,1aiJbi1~i· 
'.();?·::dons:1l'iixper_tise'.f·ilèit<légà~\Jvrui.t ·d'autorisei.1lés ?,: .,· de~177llt~#;~f·:lrSW •,1t1(t,n.\:if\;>;1t,~:-iah;{brd :!i.~:iü 1 
:': '. '.\épàràtio!is 'intérieures: · L'expertise èst iégale01ent ·i \ ': · ···i~ïïf•'i~;i~.•:··:~1:•,~•,'i ., ·:;; + ;;,:·\f ,~.i:' ;:H.:-:1,~·ih · ,;_ '~ . 
~:·-.,_ ''oblÎgàtoiré:;dans•/tOuslîes :'cas :;;de reoonstruction ' · .. · : Jieco~b.:f,~ChOll_,~j,:I!<; \: ,· ,, ,:/'.: .i' ,. ')·•;,;:!:.::,~:,y·;';,!~ 

propi:ement dite,,.i,;;1- )r.-, .1 ::-'. ;~. ,·,,,, •• ;:/: ;, i: ,·· < pans. 'cèrlaines '.locaµtés .où les :réparatiob:I~ 
ici\:A .. ,: 'it·-'· ;·,: ;_..; ;d·,, ,,>. .. ·ê·t> 

1
· ·,:'1d··: 

30
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· n'avaient · qu'un '.volume réduit et où les ,dEgAts· 
.. ux,. ermes un ,arr e- 01 u avr , é , · · · 1 • · ·tà. ts. ·1 · .,:,: 
1 ti ,. ' d 1d'bl · · · t.' t J_ d, ' l"ti · · · . · totaux lruent par oontre p us 1mpor n , a re-_. 
.. ｾｾ＠ .,, a

1 
v~ux . 8

- e,. ru.emei,i e ., ｾ＠ . emot}à<?.,~,h~nSi construction proprement''ditè :à' déjà été entamée• 
· .. '~\10_' e.s, ... ~e~U~S . conservatc;llre~ ,son . . C argo . au··oourant· de l'année· 1945., Ces. travaux' .étaient' . 

·.d~ l.Etat. T~~s ces travaux: o.nt é_té ~xécutés au . : ·généralement exécutés· ·par: l'entrepreneur chargé 
. debut en. regie ·et . sous la . direction même. des . . cl tr . de L t'on· .1-ns la mJ.me local'té, · · · d Co · · · · :. . é · é a1 D · ,· 1 es a vaux . rupara 1 uu u 1 
se~vices u mn~i~s~nat. g n r · epms <JUe es Mais si ces derniers furent presque toujours -
pnx s~. sont _stab1~ses, ces trava~x ~nt .presque par la force. des choses _ exécutés à· l'heure, 
exclusivement executés sur pnx d umté. Les cl ,, é · . l t •• de construct·on ont · é · dé , · é é di · L-- 4l one .. n r gie, es ra.aux re 1 
r gio~s ,. vàSlees avaicnt. t VIS~ en sec- dès le début formé l'objet d'un contrat entre 
teurs ｾ＠ importance. sens1ble~e~t. egale, ayant à l'Etat et l'entrepreneur, sur la base des• plans et 
leur tete un arc~1tecte qui. dmÇ{e les travaux bordereaux dressés par l'architecte du secteûr. 
sur place ~t en fait la _récepti~n. Le oontrôle des 1M uis quel ues mois nous avons pu profiter 
/?ct~res quant au. prix . d umté et aux calculs d'ûne p uas· stlilisation. des prix et traiter avec 
;arns.1 que la passation de 0011;tra~ avec l~s entre- le siniJré ~ème. L'Etat s'engage envers ce der-
_Pré!}e_urs se f9nt au Commissariat géneraJ. nier. à lui verser un certain forfait, calculé en, 

Depuis -le .mo~s de janvier de l'année en cours multip,lia~t le montant de son ex~rtise (~~ée · 
· .nous avons mslltué· de plus dans chaque corn- sur le prix -de 1940) par un certam ·coeff1c1ent 

mune un· comité local, appelé « C.Onférence corn- repré~tmtant la hausse des prix depuis 1940. :Ce · 
munale ». et oomprenant des personnages officiels coefficient varie d'une localité . à 1 autre et tient 
.et des sinistrés. Ce comité a pour mission prin- compte des difficultés div~rses oomme l'approvi-
·cipale de· fixer les . priorités, tant pour les ré- sionnement en matériaux,, la distance · du chemin 
parations que . pour la reoonstruction, · de con- de fer, etc. Moy~nnant ce ·. forfait, ;qui en atten-
.trôler au besoin les· factures et de veiller à ce dant comprend é~alement les honoraires d'archï-
quc tous les travaux soient exécutés avec tous · tecte, ' le sinist~é s'engage à pourvoir,'lui-même· à 
les soins et la moralité voulus. Différentes· con- la reconstruction de son · immeuble;"·L'Etat n'a 
férences communales prennent une part plus · donc qu'à vérifier, si les fonds versés par lui 
active aux travaux: en s'en occupant directement ont é'é emp1o;é3 effe~tivement au · but assigné. 
sans l'intervention des architectes. Le co~fficient ou index est sujet à ~vision d'une 

année· à l'autre, mais restera acquIS pour un 
. Habitations provisoires . . 

Dès le début nous avons suivi· le principe 
qu'une demeure définitive - même incomplè­
tement remise en état - servira le nùetu: les 
intérêts et, du sinistré même et du pays. Car les 
habitations ,!)rovisoircs sont toutes, de quelque 
sorte et de quelque provenance qu'elles soient, 
trop chères et resteront toujours peu confor­
tables. Nous en avons par conséquent réduit le 
nombre au strict minimum. Leur surface totale 
est de 17.628 m2, dont 11.637 m2 pour <les 
baraquements en béton. Ceux-ci sont de deux 
espèces. Dans l'un des systèmes, l'ossature est 
formée de cadres métalliques el le remplissage 
en plaques de béton; les parois cx.téricurs sont 
doubles avec remplissage eu laine de verre. Dans 
cc système nous avons érigé l0.G05 m:?. L'autre 

10 

même sinistré. , 
Lorsque le sinis\ré n'accepte pas le marché 

de gré à gré, constitué par ce forfait, l'Etat 
s'occu1Je lui-même de la reconstruction de l'im­
meuble en question. A cet effet, il procède à 
l'adjudication des travaux par voie de soumission 
'publiqùe, de soumission 1-estreinte ou de oontrat 
individuel. L'architecte - dont le choix est pour 
ainsi dire libre pour le sinistré - dresse les 
plans et le bordereau. L'e commissariat général 
par contre procède aux formalités de l'adjudi­
cation. Les travaux ·. mômes . sont dirigés et ré-. 
cetitionnés par l'architecte ,qui' touche du fait 
tic son intervention <les honoraires payés par 
l'Etat. Les lois et règlements régissant les tra­
vaux faits pour compte <le co dernier valent éga­
lement dans la l\econstmclio11. 
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-. · . , Dans u~e. commune ·~u ·pays, )es .. sm~str_és ... se .. :t .,. "':'·/La~populatiorf était :·en'11945{de1:281.572 . per-, ' \ ·!•1 
. so?t oo~sbtués en syncJ.ïcat ·et procè.dent··èux:.:_ ' "sonnes··présentes; dont 108.744/ll()i_t 88,60/0, ont · . . ;:; 

memes a la reconstructi.on de leurs rmmeubles éW sinistrées, _ ··_ _ · . 1'. • ·,:,:.: -

sans re~uri~ à ~fos entrepren~_ùrs. 'Les ré,sul~ts y . Les S°uroon~ages '. (im"meublet~'s~perficie, r· 
sont tres satisfaisants. · 1 • · do è él- és · · D 1 - · . . . , pu ation sont ne tr s ev , mru.s oomme y 
_ , • ans tous es .cas, qi:e, ce. s01t le sinistre ou a surtout de petitès localités durement touchées, 
_ l Etat ou un ~ynclicat qm s_ en occupe: les t:av~u."< et non des· centres plus 'importants -l'urbanisme 
ne peuvent etre entamés que sur l autonsahori . · 1 · ' · l tôt · 'd · 
préalable du Commissaire général à la· Recons- oc~pe c

1
tezR nousl ·unl. rang ·Pu. · secon ~· 

t' · d tt t .. t' 1· 'b t • d 1 ~u01que . a eoons rue 10n ne . pwsse que suivre 
io~, qui. rcn ce . e au onsa 10.n ri u aire e a I urbanisme:. Mais. il n'y a en · somme què 4 

presentahon des -plans. et deVIs en due forme, l ·l'tés '· · t · . -- ' 4000 hab. 'tan•~- • d 
· i d l' ·- ( é 'f'' l'Off d oca 1 ayan envuon 1 ..,. ou es 

aDrns · que ed ... expe,r 1:'~. Y~ 18,8 par. - .. i?e ... ..C~ · nroJ'ets(p.lus'i~no~tants .. doivent être dress.SS. 
ommages e guerre... · ,· · '.''' · .. ·: • . · · .- · r .. ·~. - · ·• · · · ...... ·· · · · · 

Les: résultats obtenus. ·jusqu'ici dans': tout ''1e . · · i : Les qùéstions '':d'1rbànisin~ ,scmt réglées dans 
pays . sont 8;5sez :;_sa.tj~faisants.· . Les · dégAts ,:sont . . . ~olre . pays_'. ~'.la )~1_.tlu:·:l~ -Jw -1937, .ooncer~~t 

. levés · sans--exceptioù'./P.re.sque -toutes"l~s'.)n~5?nii .' ·· .: .. ! am~nage11:1~n~ ~~.'YlUe~ ~t au~·agglo,m~ralions 
. endommagées a1.1-·dessous de 500/o ··~nt·,hàhitées'•à -. :: . . ,1.m~,~~tes, .qm · p~crit,que: lœ ,loca).ités arant 

·nouveau: Oi:tt été· reoonstruits ou· son t'en ·voie 'de ·,·plus. de 10.(X)() hab1t.anls,. les stations balnéairœ, 
recorÎ:,truction '700 •immeubles 'en chiffre rond;,', les agglon\ér!tions '. en_\voi~ --~·acct?isse?1en! ou~-
Nos · efforts avaient relâché pendant -plusieurs ~. ~ractère ·.pittor?sque,' ~tistiq~ ,ou ~tonque, 
mois de cette année-ci, parce que les crédits n'ar- · amsi ~ue le~ local~t.é., _tot3:1~ment·ou partielle~nt 

_ rivaient pas en volume suffisant. Il nous sera détrmtes par · un .mœndi~ 'ou . tout'. autr,e cata-
possible d'achever la .reconstruction dans quatre clysme ?<>ivent frur.e é~lir :~n .Pro Jet ｾ＠ amén~-

.ou cinq années,· si :la pénurie · partielle- ou totale geplent. ~tte· dernière prescription éqwvau~rut 
de 'fonds ne vient pas . enrayer notre élan. oonc à imposer ce plan à :toutes les_ lo~tés 

, . . touchées à un degré quelconque par la guerre. 
Legislatwn. De fait,· notre intervention se réduit dans la ma-

Tous les trav8:ux faits jusqu'ici ont été réglés jorité de cas à opérer une amélioration du tracé 
sans qu'il ?xist~t. la moindre l~gislation ad hoc. des rues dans les -petites localités dictée· par les 
~a se,ule disposition d~s ce sens est celle men- exigences du trafic. . 

· b?nne?. plus avant et ru.sant que les t~a\'aux de Il convient de · relever· au sujet des projets 
demohhon et de déblaiement ordonnes par le ,1• é t · é · .·,1 édit 1 • d 
Co · · · , , 1 , 1 R . . . µ am nagemen 1mpos s par · - a pr e 01 e 

mmissaire genera a a . econstruchon amsi 1937 ue. c'est le Commissariat génél'al à la 
~ue les m,esm:es O?nservatoires et u_rgentes sont Reoon,1ruction qui s'occupe i de la présentation 
a char9e. ｾｾ＠ l _Office des Dommages de guerre. de ces ro 'ets ce en vertu ' de" l'arrêtté rand-
Une defimhon même de ces mesures _conserva- d 1· dp 30J ' ·1 ·1945 . .,__ ;:.- · g 
t • t t • d é · uca u avri • , . oues e urgen es 11 est pas onn e, ce qw a eu ·, . · . -- . · . · · : --- . . . 
pour effet que la distinction nette entre ces µie- L urban~.sme . pratiqué ; d.8;118 ,, le cadre de la 
sures_ et une réparation . qéfinitive ou wie .:re- reoonst~ction VJ.Se plus particulièrement les fac-
construction 1!st souvent difficile à faire. Nos teurs suivants: ,, ·, : ·'.' 
deux administrntfons - Reconstruction et Dom- . la· sauvegarde~ voire )'amélioration du déoor 
mages de guerre - ont ch~rc~é à combler. cette perspectif 'des rues

1 
e(~~ places dans nos 

· l~cune dans le tex:te ,lé.g~slahf en établissant régions sinistrées: J;: ::: ·\".+; 
d .elles-mêmes cette déf1mtion. Comme tous les , , . . .. · ,. · ·. , · . 
travaux: autres que les démolitions et les mesures l ame~iorahon, au . ~,nt , de; ~ue ~e 1 archi~c-
conservatoires ou d'urgence viennent en déduc· ture, du ~!1forL.~t ·de) hy~1èné des un-: 
tion de !'.expertise, on conçoit' l'importance· de me~les smislrésJ ~~~Jruire; . 
la question. · l'amélioration des -tracés : urbains en vue de la 

A défaut de législation appropriée, aucun si- rénovation et de ' l'agrandissement des . ag-
nistré n'aurait donc eu un droit à la réparation glomérations au point ; de vue de l'habitat, 
de ses dommages de guerre. Comme une pareille de la circulation, ·do la salubrité, de l'esthé-
situation est intenable ,le Gouv~rnement vient de tique ou 'cl'urie , e:den~i.or(éoonomique. 
dépose~ sur le ~ùreau d~,la Ch;imbre des.Députés Dans les bourgs·:.hisloiiqu~s , ou pittoresques, 
un, proJet de 101 sur la rnpa~allou des D?m?'Ulges tous les soins sont ·'portés , aut rétahlissement du 
d? 9u~rr~. Tar_i.t que cette. 101 ne sera.votee, 11 lie.ra caractère original des, end['9its en profitant de . 
oisellil!: den discuter quoi que ce soit. l'endommagement dè~ : bâtiments érigés durant -. 
Urbanisme. les dernières décades d'avanFguerre et formant 

Les problèmes posés au point de vue de l'ur- tâche sur l'ensemble. ·· Dans \ d'autres enaroits, 
banisme ne diffèrent pas de ceux dans les autres les centres culturels ayant été à l'origine de ces 
pays, de sorte que nous no saurions guèi'e .in- · agglomérations seront rétablis pour autant que 
no.ver dans ce domaine 1>0u1· notre part. possible. · 

La superficie totale dll, pays ·est! <le 2586 kmll, ) • /i,: ·Mais,)' tous ,.,des ,;.1projets fy);sçront évidemment 
La superficie des communes sinistrées est de conçus de faço11 à no : pas .: porter atteinte ,à la 
1508 km2, soit 58,3 °/o du total. beauté séculaire des sites. /, <' 
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